
PAROISSE SAINT COLOMBAN EN PAYS DE QUIMPERLÉ 
Secrétariat : secretariat@paroissestcolomban.fr (abonnement au bulletin)  
Site Internet : http://paroissesquimperle.fr 
Maison paroissiale de  Quimperlé02 98 96 03 94 
         6 rue Langor - 29300 QUIMPERLE 
Maison paroissiale de Bannalec  02 98 09 79 26 
Maison paroissiale de Scaër  02 98 59 40 31 
Maison paroissiale de  Moëlan-sur-Mer 02 98 39 60 48 
Maison paroissiale de Clohars Carnoët02 98 71 56 76 
Maison paroissiale de Riec-sur-Bélon : 02 98 06 91 15 
Accueil paroissial de Pont-Aven : 02 98 06 00 11   

 

Bulletin paroissial n°525 du 8 au 14 novembre 2020 

L’Eglise de Quimper se souvient de St Trémeur 

Méditation pour ce Dimanche – 32 ème dimnche du temps Ordinaire 
Livre de la Sagesse 6, 12-16 ; Psaume 62, 1ère lettre de St Paul aux Thessaloniciens 4, 13-18 – évangile de St Matthieu 25, 1-13 

Chers amis,  
ce dimanche, nous nous retrouvons par d’autres médias, que l’habituelle rencontre fraternelle nous 
réunissant dans la Maison de Dieu. Cette Maison se déplace dans la nôtre. Ainsi notre demeure devient un 
sanctuaire, et vient répondre à notre vocation de priants, comme nous y invite Jésus dans l’Evangile selon 
Saint Matthieu : « Mais toi, quand tu pries, retire-toi dans ta pièce la plus retirée, ferme la porte, et prie ton 
Père qui est présent dans le secret ; ton Père qui voit dans le secret te le rendra. » 
Alors dans ce temps que nous vivons, plutôt que de maugréer sur nos responsables politiques et religieux, 
vivons et prions depuis notre demeure intérieure dans l’espérance de rejoindre prochainement nos églises. 
Offrons au Christ toute notre vie, Découvrons qu’il est caché dans notre prière et dans notre vie intérieure et 
qu’il cherche sempiternellement à être trouvé. Dans son audience générale de mercredi dernier, le Saint 
Père nous disait : « Nous sommes tous capables de prières épisodiques, qui naissent de l'émotion d'un 
moment ; mais Jésus nous éduque à un autre type de prière : celle qui connaît une discipline, un exercice, et 
qui est pratiquée dans une règle de vie. Une prière persévérante produit une transformation progressive, elle 
rend forts dans les périodes de tribulation ». Alors confiance, poursuivons notre chemin à l’école du Christ, le 
Verbe de Dieu. Il se donne en nourriture à chacun par sa Parole. La méthode de la prière de Jésus, c’est de le 
regarder prier et pour ce faire, il faut se taire et le contempler lui. Il faut s’arrêter et être patient. Usons de la 
patience et offrons-lui en cadeau dans notre acte de pénitence, toutes nos impatiences. Il les connaît et les 
comprends. Lui qui a souffert de l’impatience des foules, pendues à ses lèvres, attendant sa Parole et son 
enseignement. Ces mêmes foules sont aussi celles qui l’ont condamné et s’en sont enfuies.  
Seigneur, Montre-nous ton Pardon, nous avons péché contre toi ; montre-nous ta miséricorde. 
 
La lecture du livre de la sagesse nous offre un baume au cœur, tout particulier. Nous ne pouvons pas nous 
retrouver, nous ne pouvons pas nous déplacer, mais la Sagesse, elle vient à nous ! Pas n’importe laquelle ! 
c’est celle de Dieu. Une Sagesse qui n’est pas aussi relative que nos opinions quand survient le doute, la 
douleur, le changement. Cette Sagesse, s’invite chez nous, pour nous visiter, pour nous consoler et peut être 
aussi pour nous convertir. Nous avons besoin d’elle justement pour changer notre cœur et nos pensées. 
Cette Sagesse vient pour parfaire notre être tout entier, pour le libérer de ses certitudes, souvent ridicules, 
quand on ose prendre le temps de les relire. Cette Sagesse, est assise à notre porte. Allons-nous lui ouvrir 
cette porte. Le Christ lui-même nous dit être cette porte. Oserons-nous le rencontrer au plus secret de notre 
chambre dans ce temps de confinement ?  
  En tous les cas, il nous faut être patient, y compris dans nos processus de conversion personnelle. La 
conversion ne s’établie pas simplement pour une communauté. Elle doit être personnelle. C’est le premier 
acte missionnaire que nous devons vivre. Nous convertir ! C’est certain, il y a du travail !!! On ne peut vivre 
sur des acquis jamais bien longtemps dans la vie spirituelle, car l’Esprit nous renouvelle, ou tout au moins 
désire nous renouveler. Mais il ne le fait qu’avec notre accord.  
Ainsi la Sagesse engage notre être tout entier, avec sa liberté et sa docilité, sa patience et aussi sa charité. 
Dans l’Evangile de ce jour, tout commence bien ; presque comme dans un conte de fées ! Une noce, et puis 



un beau cortège qui est prévu pour aller à la rencontre des époux et les conduire à la salle des noces. Et tout 
d’un coup, les choses tournent mal : du retard tout le monde s’endort, comme les apôtres à Gethsémani, 
mais surtout plus d’huile dans les lampes pour un certain nombre d’entre elles, et pas un centre Leclerc, ni 
un Carrefour Market à l’horizon. Et là l’époux se fâche, tant et si bien qu’il dit : « je ne vous connais pas ».  
Et si l’époux c’était Jésus, et si les jeunes filles qui attendaient sa venue c’était nous, quelle parole cruelle 
que de s’entendre dire « je ne vous connais pas » alors que nous le côtoyons, que nous le prions, que nous 
parlons avec lui ! Il n’y a pas de parole plus blessante que celle-là ! Et pourtant Jésus va la prononcer 
plusieurs fois au cours de sa vie pour nous mettre en garde. 
Alors il faut se poser la question : que s’est-il passé pour en arriver là ? On est dans les derniers chapitres de 
l’Evangile Selon Saint Matthieu. Et là Jésus commence à aborder le thème de la fin des temps, du jugement 
dernier. Il y aura ceux qui auront nourri les affamés, accueilli les étrangers, abreuvés les assoiffés et ceux qui 
seront restés impassibles face à toutes ces misères. 
Les jeunes filles insouciantes sont celles qui symbolisent les derniers qui sont restés impassibles, face aux 
jeunes filles prévoyantes qui symbolisent celles qui exercent la charité. Jésus nous le dit clairement : c’est sur 
l’amour - autrement dit la charité - que nous serons jugés ! 
  Mais alors si la pointe de cet évangile c’est la charité, on peut se demander pourquoi les jeunes filles 
prévoyantes ne donnent pas de leur huile aux imprévoyantes. Elles qui sont censées symboliser la charité et 
qui ne la mettent pas en pratique ! Elles ont toutes reçu le même don de Dieu : une lampe ; et elles ont 
toutes la même obligation : faire en sorte que celle-ci reste allumée pour accueillir l’époux. Mais pour qu’elle 
reste allumée il lui faut se ressourcer, et comment ? La source de la charité, elle ne se trouve que dans la 
Parole de Dieu assimilée au fil des jours. C’est quelque chose de tellement personnel que ça ne peut se 
transmettre. Et nous n’en sommes pas propriétaires : comme les jeunes filles prévoyantes, nous ne pouvons 
qu’en nommer la source !  
  Cette démarche nous montre en fait que notre vie chrétienne, notre vie tout entière se trouve 
comme unie par une double dimension, à la fois communautaire, et aussi personnelle : toutes deux 
possédant un caractère intellectuel, spirituel et philanthropique. Alors nous sommes invités à prendre soin 
de l’une comme de l’autre dimension. Nous devons affiner l’une comme l’autre, car elles se nourrissent 
mutuellement. 
  Quand nous sortirons acheter de l’huile pour notre lampe, accueillons, en ouvrant la porte la 
Sagesse qui s’invite chez nous, elle est le ferment véritable de la charité. Celle que nous devons acquérir. 
Cette charité, c’est l’inverse de l’ignorance dont St Paul nous 
parle dans sa lettre aux habitants de Thessalonique. Ne pas 
rester dans l’ignorance car nous avons sans cesse à nous 
instruire de la Parole que Dieu nous donne. Elle est un 
sacramentel pour notre vie, elle est le souvenir, la mémoire-
même de l’Eucharistie que nous célébrons pour chacun de vous, 
frères et sœurs, à vos intentions, chaque jour de la semaine. La 
Lampe c’est le Christ. Et il s’est donné définitivement à nous par 
le baptême que nous avons reçu de lui. L’huile c’est sa fidélité, 
c’est sa charité, c’est la Bonne Nouvelle qu’il proclame et qu’il 
nous invite à prier, à ruminer, à manger, pour qu’enfin elle nous 
transforme de l’intérieur, avec la charité nécessaire. « Ta Parole, 
Seigneur, une lampe pour mes pas, une lumière pour ma route » 
(Ps 118). 
 Demandons au Christ la grâce de l’humilité pour discerner sa 
présence dans nos vies, pour contempler son visage et pour 
accueillir la Sagesse qui se trouve à notre porte, comme le pauvre qui vient faire l’aumône chez nous.  
« Seigneur donne-moi la Sagesse assise près de toi ! » Amen. 
 

Bon Dimanche et bonne semaine à tous. Dieu vous protège et vous garde. 
 

A-Galon ganeoc’h, unvanet dre hor pedennoù. 
De tout cœur avec chacun, unis par la prière. 

 

         Père Pierre-Yves MUZELLEC 



COMMENT PRIER LE CHAPELET ? 
Le chapelet, une prière qui interpelle. Pourtant, le chapelet est prié depuis plusieurs siècles. 

 

ÉCLAIRAGE. La prière du chapelet ou prière du Rosaire est à la fois une prière et une méditation Biblique. 
C’est une méthode de méditation dont le but est d’occuper entièrement l’esprit dans la contemplation 
divine, soit par la récitation des prières elles-mêmes, soit par la méditation des scènes évoquées par les 
passages bibliques proposés, soit... les deux à la fois. 
Le chapelet ou Rosaire ne fait appel qu’à des prières toutes simples, faciles à mémoriser, ce qui laisse l’esprit 
entièrement libre pour la méditation des scènes bibliques présentes à la mémoire. C’est la prière du pauvre, 
comme Marie. Les 150 "Je vous salue Marie" du rosaire (200 depuis que Jean-Paul II a ajouté la méditation 
des mystères lumineux) représentait les 150 psaumes. Ainsi les gens simples, qui ne pouvaient pas prier les 
offices comme le faisaient les moines, trouvaient leur consolation dans cette magnifique prière. 
La prière du chapelet peut être prié et médité sans aucun texte écrit ni support matériel, même par les 
personnes qui ne peuvent pas lire ! On peut donc le pratiquer n’importe où, en silence, par exemple en 
promenade, ou en se rendant à son lieu de travail. Le chapelet est également idéal pour prier en groupe, 
même avec des personnes de langues différentes car la séquence des prières fournit des points de repères 
suffisants ; en effet, le chapelet est universellement connu et pratiqué sous la même forme dans tous les 
pays du monde ! 
 

LE ROSAIRE-Le Rosaire ("couronne de roses"), que nous devons à Saint Dominique (v. 1170 - Bologne, 
1221), est une dévotion où l’on médite les principales scènes de la vie de Jésus Christ (communément 
appelées Mystères du Rosaire) ; durant la méditation, pour chacun des Mystères, on dit la prière du "notre 
Père", puis dix fois la prière du "je vous salue Marie", puis on dit la doxologie "Gloire au Père". 

  

 LE CHAPELET-Le chapelet (français du XIIe siècle : "chapelet" = "petit chapeau", "petite couronne") 
consiste à prier un tiers du Rosaire, soit méditer seulement cinq des Mystères du Rosaire ; le chapelet est 
donc composé de cinq fois la séquence : Notre Père, dix fois "je vous salue Marie" et une fois "Gloire au 
Père". Ces cinq séquences sont communément appelées "dizaines " du chapelet. Traditionnellement, le 
chapelet est précédé, en introduction, du signe de la Croix ("au nom du Père et du Fils et du Saint Esprit"), de 
la proclamation du Symbole des Apôtres ("je crois en Dieu"), d’un "Notre Père", de trois "je vous salue 
Marie" et un "Gloire au Père", puis on commence la première dizaine. 
LES MYSTÈRES - Les méditations (ou Mystères) du Rosaire sont les suivantes : 
 

Mystères joyeux : 
1er Mystère (1ère dizaine du chapelet) : L’Annonciation à Marie par l’ange Gabriel (Lc 1.26-38 ; Mt 1.18-25)  
2e Mystère (2e dizaine) : La Visitation de Marie à sa 
cousine Elisabeth (Lc 1.39-55) 
3e Mystère (3e dizaine) : La Nativité de Jésus à Bethléem 
(Mt 2.1-12 ; Lc 2.1-20) 
4e Mystère (4e dizaine) : La Présentation de Jésus 
nouveau-né au Temple (Lc 2.22-38) 
5e Mystère (5e dizaine) : Le Recouvrement de l’enfant 
Jésus au Temple (Lc 2.40-51) 
Mystères lumineux : 
1er Mystère (1ère dizaine du chapelet) : Le Baptême de 
Jésus au Jourdain (Mt 3.13-17) 
2e Mystère (2e dizaine) : Les noces de Cana (Jn 2.1-12) 
3e Mystère (3e dizaine) : L’annonce du Royaume de Dieu 
avec l’invitation à la conversion (Mc 1.15) 
4e Mystère (4e dizaine) : La Transfiguration (Lc 9.28-36) 
5e Mystère (5e dizaine) : L’institution de l’Eucharistie (Jn 
13) 
Mystères douloureux : 



1er Mystère (1ère dizaine du chapelet) : L’Agonie de Jésus au Jardin des Oliviers (Mt 26.36-50 ; Mc 14.32-46 ; 
Lc 22.39-48 ; Jn 18.1-8) 
2e Mystère (2e dizaine) : La Flagellation de Jésus (Mt 27.26 ; Mc 15.15 ; Jn 19.1) 
3e Mystère (3e dizaine) : Le Couronnement d’épines (Mt 27.27-301 ; Mc 15.16-20 ; Jn 18.37 ; Jn 19.2-15) 
4e Mystère (4e dizaine) : Le Portement de Croix (Mt 27.31-33 ; Mc 15.20-22 ; Lc 23.26-32 ; Jn 19.16-17) 
5e Mystère (5e dizaine) : Le Crucifiement et la mort de Jésus sur la croix (Mt 27.34-61 ; Mc 15.23-47 ; Lc 
23.33-56 ; Jn 19.18-42) 
Mystères glorieux : 
1er Mystère (1ère dizaine du chapelet) : La Résurrection de Jésus (Mt 28.1-15 ; Mc 16.1-18 ; Lc 24.1-12 ; Jn 
20.1-28)  
2e Mystère (2e dizaine) : L’Ascension de Jésus au ciel (Lc 24.39-53 ; Mc 16.19-20 ; Ac 1.6-9) 
3e Mystère (3e dizaine) : L’effusion du Saint Esprit au jour de la Pentecôte (Ac 1.14 - 2.47) 
4e Mystère (4e dizaine) : La Dormition et l’Assomption de Marie au ciel (2 R 2.11 ; Tradition ; LG 59) 
5e Mystère (5e dizaine) : Le Couronnement de Marie dans le ciel (Ap 12.1 ; Tradition ; LG 59 et 68) 
 

POUR VIVRE LA MESSE 
Vous le savez, depuis le mardi 3 novembre, les célébrations de messes en présence de fidèles ne sont plus 
autorisées, tant que les mesures de confinement sont en vigueur. En attendant de pouvoir nous retrouver, 
nous pourrons participer à la messe du dimanche… 
Radiodiffusée :   
  Sur la Radio RCF (99.6 FM) : messe à 18h15 
          Sur France Culture (93.9 FM) : messe de 10H00 à 11h00 
Ou télévisée : 

-  Sur France 2 : à 10h30 émission « le Jour du Seigneur » avec la messe à 11h00. 

- Sur KTO : à 10h00 en direct de Lourdes et à 18h30 en direct de St Germain l’Auxerrois. A noter que 
l’on peut suivre la messe de 10h00 en direct de Lourdes chaque jour de la semaine. 

Vous pouvez regarder KTO sur Internet : https://www.youtube.com/user/KTOTV/ 
 

La plate-forme nationale de quête en ligne de l’Église catholique a été réactivée :  
En cette nouvelle période de confinement, il est offert aux catholiques de participer à ce 
geste liturgique qu’est la quête en versant leur offrande grâce à une plateforme 
temporaire de collecte en ligne. Les montants versés sur cette plateforme nationale, 
rapide et sécurisée, seront intégralement reversés aux diocèses qui, eux-mêmes, les 
reverseront aux paroisses. https://donner.catholique.fr/ 

 

 

PRIÈRE DE COMMUNION SPIRITUELLE 
 

En ces temps de coronavirus, il ne nous est plus possible de communier physiquement. Mais il est tout à fait 
possible, voire recommandé, de communier spirituellement ! Cette prière est à réciter lorsque vous assistez 
à une messe télévisuelle, ou radiodiffusée, ou que vous êtes en union de prière avec vos prêtres qui 
célèbrent la messe de manière privées chaque jour à 18h00. Elle exprime votre désir d’être en communion 
avec Dieu, et permet de rappeler que la Messe est toujours célébrée, ici comme ailleurs, même si nous 
n’avons pas la possibilité d’y assister : 
 

Seigneur Jésus,  
je crois fermement que Tu es présent dans le Saint Sacrement de l’Eucharistie.  
Je voudrais Te recevoir aujourd’hui avec tout l’amour de la Vierge Marie, 
avec la joie et la ferveur des saints.  
Puisque je suis empêché de Te recevoir sacramentellement,  
viens spirituellement visiter mon âme. 
 

Que ce jeûne sacramentel me fasse communier aux sentiments de Ta Très Sainte Mère et de saint Joseph, 
quand ils T’ont perdu au temple de Jérusalem ;  
Et aux sentiments de la Vierge Marie quand elle Te reçut sans vie au pied de la croix. 
 



Que ce jeûne eucharistique me fasse communier aux souffrances de ton Corps mystique qu’est l’Église, 
partout dans le monde où les persécutions ou l’absence de prêtres font obstacle à la vie sacramentelle. 
 

Que ce jeûne eucharistique soit une réparation pour toutes les fois où je T’ai reçu dans un cœur mal préparé, 
avec tiédeur ou indifférence, sans amour et sans action de grâce. 
 

Que ce jeûne sacramentel creuse toujours davantage ma faim de Te recevoir réellement et substantiellement, 
et ma faim de vivre avec Toi pour toujours dans l’éternité bienheureuse. 
 

Et d’ici-là, Seigneur, viens nous visiter spirituellement par Ta grâce, pour nous fortifier dans les épreuves et 
nous apporter ton salut.  Maranatha ! Viens, Seigneur Jésus. 

DANS LA PAROISSE 
Ce week-end, les bénévoles de la Conférence St Vincent de Paul de Quimperlé devaient faire 
leur quête annuelle, leur permettant de maintenir leurs actions auprès des plus fragiles. Cette 
quête ne pourra malheureusement pas avoir lieu. Elle est pourtant nécessaire car nous le 
savons, le contexte sanitaire fragilise encore un peu plus ceux qui déjà souffrent.  
Vous connaissez les bénévoles de St Vincent de Paul à Quimperlé, vous les croisez en paroisse 
ou à leur local en Basse-Ville : vous pouvez les soutenir en leur envoyant votre don par la poste 

(29 rue Brémont d’Ars, 29300, Quimperlé / chèque à l’ordre de SSVP Quimperlé)  . Il est possible aussi, grâce 
au site Intenet de l’Association, de faire un don en ligne : il peut-être directement affecté à la société St 
Vincent de Paul du Finistère. (https://don.ssvp.fr/b/mon-don ) 
 

Prochaines permanences de confessions : dans cette période, et dans la mesure où les églises restent 
ouvertes, les prêtres peuvent donner le sacrement du pardon en respectant les gestes barrière. Il y aura 
donc des permanences de confessions à la sacristie de l’église Ste Croix les samedis 14 novembre et le 5 
décembre de 10h30 à 12h00. N’oubliez pas de vous munir d’un masque. 

DANS LE DIOCÈSE 
Sur le site Internet du diocèse de Quimper et Léon (https://diocese-
quimper.fr/br/) , vous trouverez un article intitulé « Foire aux questions ». 
On y trouve les précisions données par la Conférence des Evêques de 
France au sujet de la vie de l’Eglise en cette période de confinement. Cet 
article est mis à jour régulièrement, en fonctions des annonces 
gouvernementales. 

 
 

Présence à l'écoute. Présence à l'écoute est une association en lien étroit 
avec le service diocésain de la Pastorale de la Santé. Des écoutants se 
mettent à disposition de tous, par téléphone. Permettant ainsi d'être écouté 
dans la confiance, la discrétion et l’anonymat. Écoute téléphonique anonyme 
les mardis, jeudis, vendredis, samedis de 18h à 22h-  
Un numéro à retenir : 02 98 09 02 47. 
 


